
Au jardin de Dieu semons l’amour

Qui aurait pu imaginer qu’un jour je publierais dans un même ouvrage et sous le titre « Au 
jardin de Dieu, semons l’amour », quelques-uns de mes communiqués hebdomadaires? C’est 
grâce à vous, c’est grâce à des circonstances particulièrement providentielles, que ce livre 
vous est présenté aujourd’hui. J’ose espérer que sa lecture vous sera agréable et bénéfique 
et qu’il pourra même être d’une grande utilité à certains moments d’insomnie! J’ose 
espérer, avec la grâce de Dieu, que dans quelques semaines, ce livre sera également 
disponible en anglais. 

Bribes d’histoire

Si l’offre du Directeur du Journal Le Madawaska, en janvier 1994, d’utiliser chaque semaine 
la page qu’il réservait à la pastorale, m’arrivait de manière heureuse et inattendue, la 
rencontre fortuite de Mme Anne Sigier, à l’entrée des Services diocésains à Québec, l’été 
dernier, fut cause d’agréable surprise mais aussi de panique: « Monseigneur Thibodeau, 
avez-vous fait le choix des articles à publier? J’attends votre sélection! Il serait heureux de 
publier pour la fin d’octobre de cette année! » Estomaqué par cette offre, je lui téléphonai 
le lendemain que j’avais pensé à sa demande et que je lui donnerais suite le plus tôt 
possible. Quels articles pourraient être d’un plus grand intérêt pastoral que tels autres? 
Comment structurer le livre pour qu’il soit le plus intéressant possible? Fallait-il vraiment 
publier? Autant de questions qui m’ont hanté pendant plusieurs heures et même plusieurs 
jours! 

Quel jardin?

Dans ses paraboles extraordinaires, rapportées spécialement par saint Matthieu au chapitre 
13, Jésus nous parle du royaume des cieux comme d’un grain jeté en terre. « Voici que le 
semeur est sorti pour semer... » Quel est donc le jardin de Dieu? Il est plus vaste que notre 
planète! Nous n’en connaissons pas encore les limites cosmiques! Il est aussi intime que le 
sanctuaire du coeur humain et aussi étendu que les univers visibles et invisibles! Le jardin 
d’Eden nous donne une idée de ses coordonnées: il recouvre tous les domaines de la pensée, 
de la culture, du social, du politique, de l’économique et même du religieux. Et pourtant ce 
jardin où Dieu se plaît à venir converser avec les humains, constitue un terrain à nul autre 
pareil. Plus grand que le Carré de l’Artisan, mais aussi beau et même plus beau! « Dans la 
main de Dieu sont les creux de la terre, nous dit le psaume 95, et les hauts des montagnes 
sont à lui; à lui la mer, c’est lui qui l’a faite, la terre ferme, ses mains l’ont façonnée. » Et 
le psalmiste nous révèle alors les attitudes qu’il juge décentes d’avoir en pénétrant dans ce 
jardin: « Entrez, courbons-nous, prosternons-nous, à genoux devant le Seigneur qui nous a 
faits! Car c’est lui notre Dieu et nous le peuple de son bercail, le troupeau de sa main. » 
Celui qui tient le monde en ses mains, c’est lui le Maître du jardin. 
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Quelles semailles?

À travers les quelque 500 articles que j’ai écrits chaque semaine depuis mon arrivée parmi 
vous en janvier 1994, à travers les quelque 500,000 lignes que j’ai écrites depuis ce 
moment, je n’ai retenu que 52 articles et qui n’avaient été composés que depuis l’an 2000. 
J’ai voulu les regrouper en six chapitres: semences de gratitude et d’émerveillement, 
semences de vie et d’espérance, semences de solidarité et de justice, semences de 
catéchèse et de croissance spirituelle, semences vocationnelles, semences en Église. Je suis 
bien conscient de ce que ces réflexions pastorales ne peuvent qu’évoquer telle ou telle 
situation. Mais j’ose espérer que cette évocation constitue comme une semence auprès des 
lectrices et des lecteurs éventuels. 

Semons l’amour

Si cela n’avait pas déjà été retenu dans une publication antérieure, j’aurais facilement titré 
mon livre: « Son amour s’étend d‘âge en âge ». Car, à vrai dire, je désire que chacun des 
articles que je publie, soit comme une explicitation de cet Amour découvert, reconnu et 
proclamé au coeur de notre vie. Loin d’être des exhortations véhémentes, des coups de 
poing sur la chaire, des envolées à l’emporte-pièce, chaque article de chaque semaine se 
veut un reflet de l’amour du Père que Jésus nous a révélé et nous révèle au coeur de notre 
quotidien. Les premières lignes du document conciliaire sur l’Église dans le monde de ce 
temps, nous indiquent le ton de toutes interventions pastorales: « Les joies et les espoirs, 
les tristesses et les angoisses des hommes et des femmes de notre temps, des pauvres 
surtout et de tous ceux et celles qui souffrent, sont aussi les joies et les espoirs, les 
tristesses et les angoisses des disciples du Christ et il n’est rien de vraiment humain qui ne 
trouve écho dans leur coeur. » 

Le jardin de notre Église

À la veille d’amorcer une nouvelle décennie comme cinquième évêque du diocèse 
d’Edmundston, j’ai voulu concentrer ma réflexion sur l’avenir de notre Église bien-aimée. À 
la suite des priorités pastorales qui ont été identifiées par le Synode d’Edmundston et les 
divers conseils diocésains, je me suis laissé aller à faire des rêves pour notre Église! En vous 
présentant ces rêves, je vous fais l’invitation d’en faire autant! À partir des besoins actuels 
des gens de nos milieux respectifs, des enfants, des jeunes, des adultes et des personnes 
âgées, laissons notre coeur et notre imagination s’envoler jusqu’aux années 2015... 
Imaginons quelle vitalité aurait notre Église si la catéchèse était assurée à tous les jeunes et 
à tous les adultes! Quelle bonne nouvelle nous aurions à partager! Imaginons quelle vitalité 
aurait notre Église si la pastorale familiale et la pastorale jeunesse avaient pignon sur rue 
dans chacune de nos paroisses! Quelle solidarité et quelle créativité nous pourrions vivre! 
Imaginons quelle vitalité aurait notre Église si nous pouvions compter sur des équipes de 
pastorale pour chacune de nos trente-deux paroisses, sur des équipes formées de quelques 
nouveaux prêtres qui rejoindraient nos prêtres actuels, de quelques nouveaux religieux et 
religieuses et de quelques laïques nouvellement engagés qui rejoindraient nos membres 
actuels? Quel renouveau et quel entrain connaîtraient toutes les paroisses! Imaginons quelle 
vitalité aurait notre Église si elle pouvait compter sur des ressources financières suffisantes, 
non seulement pour l’entretien de nos édifices mais surtout pour l’animation pastorale à 
tous les niveaux. Quel regain et quel partage pourrait envisager chacune des paroisses. 

Un souhait

Si mon livre contribue à faire grandir l’amour chez nous, à mieux faire connaître l’amour du 
Père pour chacun d’entre nous, à mieux stimuler un renouveau ecclésial, ses semailles 
n’auront pas été vaines! Bonne lecture mais aussi bonnes récoltes! 

+ François Thibodeau, c.j.m.
Évêque d’Edmundston

« Quelques mots de notre évêque » - le 12 novembre 2003
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